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On désigiie sous; le nom.1 l'artillerie le
trouples quti fit dest imîces at service <k
cations, iîîortiem s, t'e L'antillcrio î'étaitaui
trefois coiiilOsèC qule dle liîîitassiîis, rulai
depuiishla, fin du denesélle besoi
d'artilleurs, qui jInssent suiivî.c la Cavalert
dans ses niouîveiliclts, a ilitroduiit, danl
presque l<îtîte I'urome, l'i'ned*avoi
d]ans le.ares uneouluirs'rad

Seul régi1trent, do~ as l 9 bataiuil:
ordiniaires, (l'tti Cori,! s desi itl< ali, servicu
pîarticuilier (les flissées et d'ne lrigai

(Ilaitilieiirs à cheval. Les gfades danrs l'ar.
tilicrie le sonit lias .11>SOiiiiPelit les mnièlie
que danîs l'infanterie ; il yai, polir chiquc
brigade, ilu colonel -Coniliiîanut, deuix
Coloniels et quatreL!unaitCloes
ilnis point de 'Majors. Les gudsstîbal-
ternes sonut ceux <le premiers Capitaines,
Seconds Capitiis, premiers Lctnît
et seconds Licutenuants; les officiersinoln-
commiissionnéis sonttonniie dlans l'infante-
rie. Les conmpagies dI'Artillerie soit le
cent Iloînii les e~t plus; unie (le ces coipa-
allies suillit puouîr le service de six ièesr
dI'Artillerie. Chcaque 1atilli',n a deux
trompeittes. Oit ni'adietdanîs l'Artillerie
qued(es lioiiirnes qui oit au inioiiis 5piedis
et 10 pouices. La Couleur des mabils est
bilue avec paremlents et rcvers roulges, hi

jxiîiLuloii est bleu et lisiéré (le rouge.

Le corpsd(es Inîgéniieurs est chiargé (le di-
riger les fortificantioîîs, les re ttalle]lîe iien
teniporaires et, cru géiéraîl,lotis les otîvnt-
£es pour l'aîttatque oit la, défenîse (les pula-
ces. Les gradelcs, dams ce corps, sont les niû-
nmes que dans l'aurtillerie 5 les devoirs (les
officics-s dans le Géiuie étantblluoupi plus

munltuipliés (Ille ecx (lessoldats, ceuxs-là
sont très-uîoinbrciix, et il n'y a <111e les plus
jeunles dIO Chaque grade qui soient enirêgi-
intentés. Les soldats, dont ces officiers oîît
la condutite, sont appelés 'Sapeuirs et Mli-
lieurs. Leur emploi l'riucipal, est de tîa-

d'lexécuiter les mines &%c. Ties sapeuirs et
mneti-s forment à présenît trciza coipli-

gînlies deGS Ilin es Cînacîie. Le lieont-

suws chose légère et vais (le J/car Cfl fleiu. " '3îne. JLimée

'Il SÉMINAJJE DE QUÉMfEC, 8 MAI 1851. 'No _1*i

jbre total (le Cololnehs-Coînnîliidaîîîs, (le Co- recii ut .i i iIi~\ ) nalais il est une

que l'Augli a tuiî as sur Il leî:s jîsmî'
eni 1805. Coiie Uic g .liîq tle lutix le 1nonu-
bre des vii-ers~~blt.res ( -z bien nîloii-
dre, et quoit les lcruiiîeîtîouis Z4. f. iet adti eiîlit

lomgteîîp, cliidselhî--mvn

loîîcks et (le LicecantsColorrcls est
s inainternnt (le 51; le nomnbre (les ùIlli-
.s ciels snbalteines est (je prtis dle 1200,
-Itl'uîiorine (lut Génieo est lhabit rouge avec
s paremnîts et revers (le velours bleu,.

Il TftOUPES DE MîER.

e Les trouipes dle nmer ( »zrIs) sont
s employées à bord des vaisseaux dle L'lier-
r re; elles comibattenit quiclqulclbký ý-:u ter-

s re , pa exemple , dans 1111e descente
faite suir les côtes ennem~ies. Dans uni

.1 cil- n Sur ier, ces trotijies, 1lccs
sduits les huiles et sur le tillac, dirigenit

url'ennemni unl feul <le iiiotisquti<trie,
et lors d'un abordage, elles ïcjiot1.ýseIut

-les assaillants à l'ailede l baïonnette.
Elles forment miaintenarit quatre brig-idcs
dont les qarirgéîuxsont à Ply-
Inoli , à Portstnouth a ellutîalil et à
Woolivieh . tdîhcune (le ces brigae
est sous les ordres (l'un Coloniel-Coni-
mnandant, quii a sous luii un Colonel et
plusieurs Lieutenants.colonels . Les

z-attes gDrades sont Ceux (le Capitaine,
(le premier et (le sen-iuea
L'uiniihrmie de ces trouipes est le mênme
que peur les régiments (le lignes , miais
les pareînplits et les revers sont toujours 1
bleuis i

Les ofliejers-généraix sonit auiouird'iu-'
dle qulatre grades diflérents :le pits élevé
est Celui (le Field-Maréclhal. On nie
complte mnaintenanit qu1e 5:x officiers dle ce
grade dans l'armée Anglaise . ce sont le

(hIe <le NVellington, le roi de lanovre, ler
roi (les Belges, le prince Albert, Thioniis ,
Grosvennr et Io marqulis d'Ailglesry. Le t

:secondl grade est celli 'le gênéinal; on1 cn
compllte mlaintenant .1-1 ci Angleterre. Le
troisiénie est celuii de Liueai-éî-C
rai; il y a plis de 140 oticiers de ce grade.
Enfin le quatrième est celui de Maijor-G è-

néal lsofici ec r(l otdc-t
re plns nomb'reux qule les précédents. Le P'
gr-ade (le riair-éêal u isi i J
<lais l'armnée Aniglaise, il y a1 quclqnles:uil-
nées,'clst plns liernianerîit.

Un si grand nombre d'lofficiers-gênié- ~
talux n'est plas sans doutte Cil rapport avec
le besoin actuiel <lut pays, (auissi il n'y

(,il a giue bien peut d'employés, les autres la

s'ntrollNVcra bin, C.ailla Suail Ile (les det i..
~Iav\sau'%tqrk l'ùeý ils ont droit c.st conseidérai-
hie, uîial£!ré toti, les iîaoyeiis 0ihl.é pouItr
la dîîîî hater. e e n oirîïc-
nment dec donuner ià - A lieiurs la1l:r1
et la paye de (u'loewe (le régoiment enu letir
retrilahat leur lcIni-p:itye cOilie <oli-

donner (les ('iiis civils, comme eeuii
(le do''u uîrds coloies, et dle lie lev,
accorder alors <le leur dvinî-)aý e que
la portion qui excèdc le salaire (le leur
enîlîlol civil.

Qund les offhciers-génératix sont eni
.s:rvîce, ils Ont droit à avoir lun nombre
IlAide-dec-can 1cl pr%îortioné à Jeur grade.
Les Fc(-urélaxCil ont quatre, les
G énéraux\ trois, lesLiteîî-(êr.,
leuix, les MaIzjors-GýénétrauN, 1-1. Les.AideCS-
lc-canip) so-it ordinairement deý; Capitati-
les donit le tlvir principal C.st (le trains-
lnotre les ordres de Olce-eéa
-clix quli -11 O' ~s ~înîndnet

CUM,IANDANT~S, EvTvrS-MAJOnS, CIa-
CONSCM'PTIONS NLTiE c

Toutes les troel>Cs qIui eoriiiosc ut l'ar-
née Anl:esont sous le commande-
lient i ol irgêixî du pinîs lint
nlérite, out d'une i'aisçncne illuistre ( cest
Iiielquýertiîs un prince du sang ) qui a le
itiC (le Gm dotc-ef(lelauie
ce dignitaire est quelqueflois menibre dît
,aibiîîct. LCziditc.ltfîlue
st le duc de \velcngton.
Les auitres pirinc îpauiv fonectioîiîîaî.ircs qi

arient l1Etat-Majolr gêneraI soîît le.S<ci-c
iirc i-iZzlau'e', un jdotGnral dé-

utêAdttd>uGcn~ iti 01 <4rfl .m

rulazt-grflcrai,11 unS'itdntd crZ'-
~mnun l.nj~uircgn.aui Qir-

cr-muitrcgCfl(rcd Din ithjc- Qitas /cr-
laltrc-ý,èial tait niî&satQa-ia.

Le seerêlaire iîilaire ub*t (lea~ôd
corrcs1pon]ilnc Viljiille entre le C'mIz-



rn,.'ls4-es-'r eux quL~iju lii borlt ait- colonies sont paringés eii cireonacriptioss consi
bordunulés. C.est toujours til msilitaire Milituires, don esactne a surn Coianmni- (111o0
d'unl g&7;tdt, sitliirier; il~ ç.1  ctil- diîtt son État-Mit 1or et un pet; (le tot rr

.r 1u lve ce (lui Col I Ilsc l'lis niée. Le grade <luColin.
.1tre eli-i <li(l cc--er <k mnîdant et le nombre d'officiers que rein- quei

VIae cliiest nui emsployé ci vil cliar- irite l'f:*Iat-4%ajor dépeŽndent dut iiii C'est
g" (les tunuun'lliati'tss entre les bureaux lire d'hommnes employés duins hi1 Cir- ehan
dé la guerre it. L- e nîîsiière donît i fait pair.' cOSscril)tioîs. Tols ces Commnidzsîsts son)it appl
tic, lle.IjUiisi sit pas luolioni s lllesiblre uodîîé nCmîncn-ncîL1 l'armée, et ecs Éýtats-Manjor.î lialfculiers
du cabillet. Lo'q devoirs, (tu I'ds~îî-isnt $,)i la dépensdance <le l'ta.:sord Il
grénécrzl sonst, pa.r rapport à~ lasecli- gê5lér.1. lires
tiére, les (Ill-- qe ceux liii dJIda1It OaràNsArio. eu.ir, nss bon
det régimnti par rappiort à cc coi.1's. Les iLesa nîîsées p:srtictilièreaquo l'on envoie ont Il
députés e-.susass.tîot sa bosogîsle. eut rel'îsuesnîi sont toujiours sous les tics q)

J4C - éusért est hargécl'eÇ or<lr-s d'un oficier-gésiéral qui lircle
P.' ve-Matitre tr (le C(lmndîtenee e cette

f1C- ier des paîyemnits cii vortus <les in- :usesil'zrlriiéo est sîolffrcuise, cIcet
dastélr-4 a atrésorerie. Le Qtiac- , 'îl:ires oit nu moinis tilt géié-

tier- a e( xe s ts aistalts et dépitités ral. L'État-Mlujor <le cettc armnée parti- deia
retinpli_-«>eîut les dc-vuirs alialoguies à ceux, entlière se' Ci.iil)Otc C<)IliI]e Celui <le l'ar- hi b:,
dé î ir 1îr des régàlno'îts. niée Aunglaise. '1ýi l'atriisée est isi 110111- .

1; Il' birouse.l elle se d:iv;se seulement cil lîriuex-
'ges lei pluss impîortante-s des;c ela-1iîî ir ds brigades e 't cBsis ea

(le l'îui t quli, sotis en~rp 1r vielt' tlic ux trois etlu-eulqfosqumr
ium&il ent a1sè;Celle det, ('umman(l- régîsxielIls. Chaque brigade est ordhunreii- (Lau:1

etm,-,t-cf, ct la charge de illt~ii-c- tilt lit souis le Colili andent eutl'îsin Ma-
gJnWrai deVudenacc Cet officier as irGsél, eusq'Il nya îlus (le 4.

II.rttlere e leiolinbrcî;scs se paxrtaîgent eus divisions
r;,h.L-4 arseu:us-: et ltiut le matériel. ctuîuîosé-es elatii <d* deux o trois bi- '

<ke la g.serre sont u-oinpîris dans soli dépur- siade.4 et sîviluî i letir tète ordiia:irein:et 5.
tement. ~t) D ~eueîst(nsx.]ans les tirées; tioins

A. lÈî:t-Mjorsi rattachie le départe-; plut; nollibreiuses encore, l'armée sc divise
vient (lit aaisîit le départemnt cil Corps danîrnée, coîuplosés cls:ini de
médical et celui (les Cliuqîclaitis. t1îuuieu1s dIivisions. A lit tête decchicuu G

les ~n dan <us la li-rtelment dlit <le ces Corps est ordinîairenmcnt nilt Gés- '
Coumi îse.'ri:lt, sont ceux (le Comunniss.iire- i raI et quelquefois untilt lMrc:l ar
Général, <le Dépuaté .ConiissiireC.é- porv toýot que le -omsaiidai (le 7.
alérai, P'sitîtCmhs:ieGnrlîarnièc soit lui-mêmec Fieldl-Ma nréel in , lisir
et die DéIitité-1ssistarst Coinmîssalire- Carjam:îais unl officiel tie sert sous titin mitre:

Généal. .c rng 'isu Comissare-qui luii est inférieurn ci; grade. Les États:
Génîéraul coiTreztouîd à Celuii <le Mrgde-~ajors (le ces diflerents corps sont, bieni S.
Général, e-a-l, qu'il est at-desstis dle celuîi -eîdui, sous la dépendanîce <le l'EtaLt- A. i
de. Colouîcil. Celui (le DéîséGsîrî iair.Géiuéral de l'arnée, out plutôt ils

co<sodà Celuii de Major, et, après trois 1en mbit pirtie. Dans les nrtuéesnombrcu- 1
n'iaios deser-vice,&eàelui de Licîstessaît-Cc%: sesq. la Cavalerie est souisle commande-

WCe otl-sofcer l mont particuilier <l'un1 oflicier-général,quiî n,
e son t leofi- r <(lete qulueos s% d'autrcssoils ses oidres, 2.

tiet qua n ar (le liautSi Illi- bien entendu qule ltis sont sîubordoninés
lia-e 'anriiév coltonie danis les tlitfle-t.iu Coînim.issîdaît-cn-chîc-f Il y a aussi 3

renes -ico:sz, 1tiuus iltaiesdu o , tolttir dans ces aimées un certain siont u-
nilaet Tu et dvs Colonies. Ce sont eux j b. 'fhîr-enrus aUn.chiés à l'Étnit-suI

il iii niégocien)t les traite:;, quai livrent aux; Major, et à la iisposition (lit Conmaî,st
1'~vc-daires<le î-±~iuests es om e ecf qui les crmploie selon que le. re- Cî

sset:rspouir les trü;illcs, qui l1aiYlIt les~ qnîèis''tt les circonstaîsees.
peiSos, 1-t la demiii-1,aye dues à (les iuhili-1 La proportion (les hsonmmes (les différentes i5

t;iires, qui i-untinctet pour le tîansîsort clos a
troupescý- et uil <nr les pîtovlsiotls <le are qui foraient unie armée, dépend des 0i har
tolites sortes dlont 'Isont îîcsoin. Dans eîrcotsîan"Ces et descopérations que celte 6
les CoIonkts , ils sonît, iénéîaîcîulent ehiné- - :rmée nà exécuter. Assez géunéralemcnt, 6

1tissie division dle douze mil oiusrel-gi% (le tous L.s palyemenîts qui se foit à fem dot- ontosrgmnsd-aa 7.'ers deu oux. troiirelmefs e clvini.. 01,1 Ii'~ t11î1rir , i; lnic et cinq oil six compagniies d'artillerie (Cl
rccne.; tszer- veus blu veir.rse dont quelques unes à cheval.

A la téte (lit dé*.partenit îé(îica le (ddCtnur
l'armée est tilt Dircteuir-Général ; les ~ - - Ibauc
auitres "radles sont cci lIscerGL 'ABE IL L E.
teral les hopitatix, De pn -Tsp
teur Géèér.-d des hôiii,<e hiugc 'Orln et haec olim wemini.nejuvabit." rl

de(l sxée cl9n;se. de Chsiruirgien de Qt;ÉBEc, 8 Mai 1951. Mgr
secosîdc el-tsu et(d'Assitant-Chirttrgien. -be

Leq Cliape]aiîus de' l'arn.éc sont su- . - -

burdonsués à sia riîunistre Ansglicanî qui Me rcredi dernier 30 Avril, 228e atîni- dest
prend 'Le titre de Pincinal-Cliapelain des vcrsasro de la naissaîsee de Mgr. de Lat- aux

forces. vol nous avons ens une de ces fêtes qui i fihleu
Ci.CîaosiInîO.Iï XiLiTAiREs. gurent si agréablement parmi les solive- dem

Le rtoyaîsnie-Uni et les difl'éentes nirb dui collége tant à causse de la cii-

tanuce qui y donne lieu que parce-
i y parait soi-nié ne comme acteur,
nos ntcs de collège ont ce chlasav
loons cil fauisons nuous-mêmues les frais.
nsous qui fLisons (le hit muxsique, qui
tons, qui parlonîs, qui écoutons ctqui

titîdssotis.
r. l'Arcluevèqite, la plîus gransde partie
ergé <le la ville, et pîlusieurs nieni-
<le celuii <le la cainptugiie ainsi qu'utn
isounire <le Iper2otiles <le la ville nous
onorés <le leur présence. Lezs externes
iuatre pîrenmières Classes étaient atîrbi
re soirée dlotit Voici IL' programme. -

PREMEREPAI11TIE.
-Ouvertusre, Aria, "4 (le 1 'Opéra
Lai 'Somnitamblule ), exécutée pair

îss<e . BELLINI.

Dis?otnrs lattin prononîcé par M. L.
<1<t.
ChSeur M'ullitiiie <le l'Opý*ra <le

ils.rt Silliael), Clxrîîtt par le chur
A. 'Ad-an.

Ncetitrie ci.-% Caniotiers <le Paris,
té pan NMM- F?. Bloislin, O. lnsdCV
.aVoie, J. MIarcoIsX . CLÀPISSON.

"Honte Sweet 1J<nnle"I avec varia-
exécuté sutr la flûte liai-M. W.Iloss

Choeur des Génies <le l'Océan, <le
~ni de ( Clîris-top)heColonili), chiauté
le chSeur. - . F?. D.Avm»)
fluetto « Ton -sol ilicco," Il L'E-
d'Asssiore, exécutté par la bandle.

Doxîzsrri
Discois françai s prononcé pa.%M

ilarruet.
DEUXIEME PARTIE.

Ouivertture" Vivi tt," <'Anna foIe-
exécuitéelpar lablaiàîe. .DoissnTTI

.La Valse," chantée pat le choeur..
pàAÇSsiox-

Gs-aîd Galop de Bravoure, exécuté

Choeur clés Saitvages le l'Opéra de
istophe Colomb), chanté par le choeur.

F. David.
)usvertitre (le Sérniramnis, exécutée sur
-moîsituns, 1-r Mr. 1)cssitsse. RossINI.
"cValses,"1 exécutées par la lian<le.

LAmNESR
Choeur B3achiquie de l'Opéra de

ristoplie Colomb), chanté par le choeur.
F. DAVID>.

le Canadienne, exécutée par la
le.
GOD SAVE TIIE QUEEN.

Àe fonds de la salle, tendu de rideaux
;es, était orné d'un grand portrait de

-de LavaI, éclairé par deuîx candé la-
Enr avant était élevée une *trade

inée aux mausiciens aux chotistes et
orateurs. La. soirée ouverte à sept

res et demie a fini à neuf heures et
lie.



Il lious est toujours inîfinment dészigréti. J. Chabot ; Andrcw Stuiart, cer. ; Dtinbnr
bIcdeparerdageît uwi sont en IRoss, ccr.; et J. T. Touschcrcn, cer.

compte ave nious. ~\ascette Ibis-ci lionSi Le steamer Jollit Mns ed n hit
avons une raison si (rsaîc le le fiunuit, *,t venu CII contact avec l'Allianzce
lie raison qui soit, si bic'îî co;IIrýriw qitc notis avant deuix navires -à la remiorqule pour

lOns sflous , enoraé )ionrréal etdu u-d:i~ a été coîiéulî cu i-

rêt célèbre (lit Destin. Cet t:rèt, Je. voici : .. semaine dernière, aci IIlicti unew
Lecs l-n uîaîsd etît i îare d embé conxvoquéeo par nIk er

QneI>ee hiuoîît tUennecîîn~Ji!l maire, pouir prendre cru corisidérctiol
til voyae -à Montréal. O1- ce c1o~,c.'a lIa d épêche (le lord Grey, -an sujet (lit

Ila Silicté tyorpl.ic~.qi d.>it cii paye'r, elieuîiîm (le fer entre Québec e*t 1~lf
en grande nrFles fr aký. Lje dcýtin tout Vnie aidresse seia présentée aux trois%
puissant qu'il r't lie fuit "1 dci (lealv branches dut parlement, les prianit <V-zt
et nie lnous f'-r:î pac aller ài M1oatrézd sacns, coptcr sanis délai toutc ne Prpr à'
ar-enit. reniconitrer le-s ves di gc erîi

NTre, sort est dion- entre les ni siméi Ie ettrc, le gouvCrtienientl
(le ceux à cj.î ni o'm.; *cclî Il, lu ocal eii état de coitni'nccr. an. plus,
1101<5 eoliiiiuSse.I5- 11011 bien pnm. cïoireý lût cette raîîdc entreprise.
qu'ils vona'u : icati~îir le Destin
et snIrto-It ftir, (.11uîr i t:îrdréît à zie- -NOUVLLES ]ÉTmi N(; iRS.
quitter iiiw dette iiiî.iiic,ii vovaý ... r u "

nuiois 1roiin<t tanit. admnistré le men î lt de voîiirîîîtiiun
Le tenis presso car il ratit que nlous pri'- le dini:îîche dles raineatu'ý,:it ci-devaitt :îr-

nlions n1w dl.teriination, qililn?.'.~r clldiacere MaIiiuig, à titi autre .- îltr
auoit~ a,~i leq' ~I!u tiii l n' îîî: et J'état, et -à M~r. James 1Iûpe. Apncs cette ciî ènîIo-
dle unotre hccîiso .s':11 nous déLidera. nie, le cardinal a doluî.e la tonlsurze i Mr.

Ei.cr::~ xiL.îCo:. 1:o. On anîlionze que le père Iainu
F. flîîîncîmtier, V<fez-se rendra à Loniare.s durant, Pelu

E. Ager, 1r. 1«it.tiaix et que le clergé franiças 'ý
P. Mille, 2d. cL/a cPuîîi local con Veilabl e 1;0lir la
P. A. Marinle!, &."C)'ctairc.icéléilratioîî et les offices di d1iniIee

iýIgrs. (le Monîtréal, (tie ]3ytownl et de
Mlartyrol'olis sont arrivés à Québec, ce
matini.

Oui al tend 'Ideniain, Mglrs. dle Kingstonî
et (le Carrait.

La cèrémnonie rcleliese de la fète de
St.Jcaî-1:î 1ti uara lien, cette anniée,

dlans Pliede St. 11toclu.

Un nouveau règlement cles marchés,
adlopté par la top<ail, rd itmi

graîd mcoiieîîenieit-laits les campax-

Miss Scott, abesso tilt couvent protes-
tarit dle Perthi, a fait abljuration et a été
reçuce dlaits ligi

Cinq religieuses duti couvent angl icain
établi aui pire. dit Réègent, à Lndres,
sons la direction dîti Dr. Ptisey et le lia-
troîîage (le l'évê'que de Londres.. viennenît
c'Labjcirer l'anîglicaînismeî.

Plusieurs îîîissionnaiics français se rot
refîduis à Loîidrcs, îoar se ficire traîislor-
ter dc l1 cii Chîine. L'ciî d'ceux aI écrit
à uin (le ses amiis, en Franîce, une lettre
dont voici quelques extraits.
«A&i sortir dut vaisseaui, nous avons fit

gimes avoisinant Quîébec. D.ans la phlîprtl mie, lionne demi lieite à ied ve niotrel
(les paroisscý, oni a formé la rèsoluîtioni (le habit eclsatqediti les qita-rtiers (le
lie pîcîs fréquenter les ma1.rchés. 1Londres les plus hostiles ait caulholicisîne.

Pa-r unie (les dlispiositions dle ce nouiveau Il paai que nious ètioý.s dics persolilinges

règlement, toute voituîre sera obligée (le' leZD~a a tu enoi
curieux pur le nlis,catotl un

payer 3d sur les marchés de la Haute et cie s'arrétait pour nous examiner de la tête
deola Basse-ville. lQ au ieds. Personne cqendant n'a (lit nue

A uneî assemblée dcct barreacu (le Québec. 1 parole Ii fait lin geste de mépris. unise
les M M. suivants ont été choisis pour conîtentait de nous regarder avec une sor-
former le conseil pour 1851: te d'étonnement.

G-eorg,,e Okili Stilart, écr. Dd*ondicr, I « l. le La Vrille-floinet, qîli est tit
F.rèa iies,ér.SndchIîommne iianportaut parmi les eatholiques dIe

Louis G.'13aillargè, L'cr. Trêéorier, 1ýLondres, nouisa ainsi p.romenéês dans ces
C. Delagrave, êcr. Secrétaire, Iquartiers de la capitale d'Augleterre,
L'IIol. F. IL. Primrose, écr. C. R.; 1potîr voir quelles sont les (lisponilioiis

lPilon. I. E. Caron, C. R.; Char-les l'a- des habitants à l'égard des prètres Ca-'
not, écr.; Siméon Leliévre, éci-.; l'H-on itholiqtlcs Il a été très-satisfait de cette

épreuve; et il devitit l'être, car jîIl.iettrs
(le ces protestantus quii lii'5 r(,Cot.iias-
slac lit Pour ce que l'uns ,tuoili, nuon ut
sai111s avec respect.

94A Lonîdres, ks ec-ttliuliqiw.ts sont biien
coiidèrsu crtouct dlepucis Ics ticriiiéres

nînii'tuiosLIe i lîîe êjoid aveu
îisoni qut'il :î lio I- 'i'<A s le <utlo csn ,

parcequo là acumis.' y al tit ciamîc
nomubre dicllliseieîs(e hietît cii cu

IClr secour:ir lesmahercx

"Ilcrîtsur vrshuit li(urt.sctc<À c1
liolis filiîies reu Ivul Car1 inlîl N% îsc

inii. (Qcc'î I-z -t ' e t s i 'ci, gri id A r-

tc z~ deni-tiîî a ii<tre ciltrce,,et uine
autre îoc ci"'Il i,..çu'îtdpcix ccc tri

i0ours par s,, iianiie. 'fout lu inonde est iii-
t roiiîit ; et les VIi(Iîeiàs sol'. quelquefois

uc.walrc cix. IX C.. id ii é s crit It lln I]îaè0

à la ;.rt - IL ile .ci. roc i a Ilesu.ýtre (Ill .lis
n rrivuii. t 't dowîi e lo~ur qcuand
ils sorh 'lu .

C ve4tciii hoi ilc glaind, lin rcu re-
rel. 'J i.'<t tu CIt agîc*ble;

';ÇeS 1.:1îîa1U<. s, n<lcs et lirt»vélii tes.
On sev rend e1~ul adnls'is avoir

l 'soin de lu i i (,aAiJs rouîr rjusser

.îz éblene<tla soiîO<' (lacisuie société
chiicar (,n y* trouîve crdliiîîirenîe,îit

1<2 athui*jcc'sls plu., énnîlents. Ent
outre, si !*ou l'l pas cli train (le cauiser,

on1 uýects'oeccl ý:r (e lecture :il ya li v'îîe.

g-rande qnti-ii;é (le livrcs intéressants,
ru auitouir (liiic vaste table.
FnAx.-cr. «Uîî nc:-vcax ministère à ètÙ

colistititucé. Voici le nona (le ceux qui le,
composent :

Affaires ètralifèri"s . M :éL 3aolx.

Intérieur .Léoni Fauclier.

.'iaî lue . De Cliac'j-atbt

IIsitrttioaý publiqlICc,itesLOCo'
seillies.

1TavauItx ,lis..Tlcae
.\îrneî'lt-ale et <.,.Cc . î'net

La nIajorit4é 'kc n'sei, e îtc irmd
p-as étro ci îfixccir dc e n;cLiahî'

E5AG jar~î la rtc1 "éêt- du
d(e Lérida , la îcîu, pnr décret dilu 28

Mars, ordonne a touLs Iksgc aveîîctnrs (le
î~""s dempêheravt' lapins grandle

vigil1ance F'ilîtîodurct:oîî dcs livres , iri-
ges oui caricatilies donit le.- sijls provéo-
qvent à Préi~net tcux :ZZ)au~î

mSuelrs .
htow. Ocn apprendl que. Sa Sainîteté a

donllièdans!qaelvipellc 'vê le péallur
à Mgr. l'aichevèqic tce 'New-York et a

Mg.l'évêque Miarseille. Le prenîfier a
lu1 les proles et% serment que répétait
bMgr. cie Mceîl.Cette faveur du ral-



luti est accordée à pterptétuité aux év
ques d'*~i.. stl* .i causmw Futq
dc.si trtditiomîs clietmle iî du .ct
vil le cédrreuîn'tut, ut à
à Sa/fdI~b ilit t Lli.tfb comupagnon

Le 17 avril, lu Saiît l'ère il tenui
coîIsî,;uirc p~ublic d.u"' la S.11l0 dut %Vîîtic:ii
peur donner le ceuî à LL. EEvi,

lesca<ltitîxForîtari (:t (ItiinSset. Dai
titi consistoire ecrct qui s'est teui uuu
Sa 1,5ilutetè a lélêjisé tit nouveau l>a
triaehe dc Con.stantiiiolile, Mgr. Domin
fine Luceiardi, et quatre autres prélats,

C'est dants eu Potîsitilte qu'il a été fat
demande du liaîliuîrti pour Mgr. le coadji
teur le Québce, qui dlevait partir le înènm
jour, pour se, rendre cil Frialn et de 1
cil Canada.

POwRTUGAL.. Une révoIlutIOn1 a éclaté
Lisbonne. Le (Ill (le aluînquii
environl cinq raille lhommues -sous bes or
dres, est à la *1ête dut mouvement. Le
troupes dut gouvernemnent sont à si pour
suite. L'escaud;c zinlaise, qui étuit au
moment (le purlir, c!st rebtée, à la tecltuéti
pressate dlu tUtvcrlîîeîncnt porte rais
Cette tentative le révolution al pour obje
le renversemnit dut iiiutisteu d.e Costi
CabraI.

TIÉRRE-NtEUVE. L'évêque protestaint d.
cette île Wecst plaint ant eonate (Irey dIC
ce. que l'évêque catholique s'initiulîîit é.
vêque de Terre-Neuve. Dans et ré.
poinue adreissée att gouverneur <le la co-
lonie, lord Crey renvoie l'évêque atux
instructions dltuées par lui et ses pré.
<lécesseurs touchant les titres et les
préséances des prélats catholiques. Il
finit cil disaiu "En même teilps j'où.
serverai qule les melts caulqc-o.i
njoutés à ceux (<v1 î le T1ert-e-
Neuve, rendraient cette U.iLsoiilof (le
fiîee par le Dr. Mtîlloek d'auicunle ilui.
portance."

MORT DE L'uH~N.EDE Bt.rOE
Mgr. (llsotrhoêu e Balti-

more, a rendut le erirourle 123avil,
au ouvnt c Gorgnown.Ccprélat è-

tait né dans Je Maryland, dle porcilLs pro.
testantsý, en l8O.. Il avait été sacré éve.
que le U4septeombre 183-L et avait par Cfl-
séquent occupé le siége de flaltiniore pen-
dant, plns de 16 ais.

,SI.GULÈitr. Iim'lusE D'UN MINISTar. AN-
GANr.rct

.Mr. Cliarkes Collinîs, curé de Favershani,
cil Angleterre, avait déclaré dans une as-
Semblée publique q tec, lors d'unt Voyage
qu'il fit àB]rtxeltes, en 183, il avitit vut
aux portes de l'église de Ste. Gadle un
cataloguie des dilflrcnts pêchés qui peu-
vent se commnettre, avec lindicatiol du
,?rix fixé pour la rémlission de chaque pé.

ê- '-llé. 1e dlit Nir. Cullins,ayant été inîvité
lé se retrueter et nie l'ayant pas fait, sui (J
te mient i fourmîel lui est venu deflruxellee p(
.c, tanît Il.N siltntiîre lien seulemntî des ilet
b. tires dui clergé de0 l'église Ste. Giduil
lu ruais enîcore <kl plusieutis citoyens4 éli
t,) iients,jtîges (le la couir d'appiel et au tres
1. Il paraît que ce qui n iniduit cen erre
ib Mr Collins, qui n entend pas parfaitenici
le 1 i*iiuîuu;is c'est qu'à lit porto (le l'êglil
- tadt véritalîlcuicut afliché4 le prix d1
i- caises. On1 y lisait

"dUne chaise lion bourrée, 1 ccnt.
it "6Une chaise bourrée 2 cenit.
t- "-Pouir les gritîd<'s fêtes:
(1e ui iU e haiseu nont bourrée 2 cent.
à '-ile~cînie8 bocurrée 4 cent.

à IUnjetîne cultivateur, M. *lcsej'h Cus
ýJ 2o1t, salis Mutres notions de matlîèniati

(lit"e que lus liretiières règles dle l'aritu
s iètîque, .1 rêsoltu les proulémîxes les plu
- diflicilvs delhroei. Soit Cal,,itdric
i wmnivaiit a fait l'admirationî <le plusieur

villes (le France. suir 9 cadrafls difié
*reuits l'horlogo nmarque les heures, le

t miueles secondes, les jours dle la se
t ine, le quantième dlu mois, les mioi
dle l'année ou les 12 Si" lies du zndiaqul

'es atnnées communes et b)isrxtiles, lec
puhases et l'âge <le la lunte, le lever e

*le coucher d;u soleil, la place que lat Iuiti
occupe Fur rapport au soleil. fl'ingé

*nieux mécanismes font mouvoir î'lusi
eturspersoinnges quand les heures sonnent

*trois fois par jour et aut moment de l'An
i gdlus.

*ExtTRAiT D'UNC Lt-. tflC DP bICa. Dr LVAL.
Voivi quel rut le sujet de cette lettre où le pieui

p~rélat dtonne dles p~reuves si éclatantes de cette parfait4
quipain,''i a été un des principaux traits de sl

vertui.
On bait qu'il se rendit en France à la fie de I6S4

pour demander la peraisîsioîl de résigner son évêcW
et d'avoir un successeur. Ayant enfin obtenu ce qu'il
souhaita.it, il piarla de venir terminer sa carrière dani
ta cliére £liedu Canada. L.e roi Louis X1V craign-it
que sa préîence n'emba%:assàt son successeur et lui fit
conna'arc par le P. Lachaire qu'il désirait le voir se
fixer en France. Le coupa fut d'autant plus sensible
qu'il était inattendu, car Mgr. de Lavai avait déjà eu
soi, n,.lieusce 'te congé <juelquesjours auparavant et le
Roi lui avait témnoigné beaucoup de bouté, sans lui
piarler de rester eu Friuce.

à2gr- de Lavai annonça lui-méme cette affligean-
tc1 nouvelle alux directeurs du Séminaire de Qué.
bec paar l'extrait que l'on va lire. On ne pouri-a
s'eiuêeher d'y voir cette abon.dance du cicur qui
témoigne toujours d'n vertu consommée.

Cette~ cruelle épreuve ne dora qu'tue année. Tou.
te lit colonie se joignit au Gouverneur pour expri-
nier le désir de voir revenir son ancien pasteur et
te Roi tie put se refuser à une demande aussi juste.

"lA Paris ce 9jini 1687.
"Adorons les conduites de Dieut sur

nou1s et suir tons ses oeuvres, nos tres chers
Mrs. ; j'espérais et j'avais ue confiance
eniière qu'il mue donnerait la consolation
de M'unir à VOUS de corps comme je le
sulis de cour et d'esprit, mais son ay-

à niable providence Cil dispose tout autre.
'è - ment et soel son bon plaisir qui doit
)r- être tout itostre bonheur et nostro pa~ix
il- pour le tcinp% et l'éternité. Vous con.
le, noistrez înr les copies des lettres fictive$
ii- et passïiveçt que vous trouverez ey-jointes

.ce qui m'oubligo de iester cen Prance. Je
tir flCens pas plustoât rcu nia scentene que
nt uiostre Seigneur me fist la grâce de mie
se d1onner~ les seritiniens d'aller devant le
LS très saint Sacrement, lui faire un sacrifice

de tous tues désirs et de c.. qui m'et de
plus cher un e monde ; je conmmencé en
faisant utuancle honorable à lat justice de
Dieu qui nie voullait faire lit nyséricor-
(le rCOLo'tcque c'était par tut us-
te chiâtimcnt tle mes piéchés et infidélités
qule la providence me privoit de la hé-
nédictioit (le retourner dans unt lien où

-je Pavois tant offe'nsé et Je lui dis, cerne
- semble, (le bon coeur et en esprit d'humi.

s liation ce que le grand prestrrt lli dist
r lorsque Santiticl liy déclara (le la lurý (le
s Dieu ce qui lny devait arriver :Domi.
- nlus >si qztodl bnU»st " in ocili sids fa-
s doat ; untis commtie la bonté (le niottre bei-

-gnetir ne rejette p-oinit unt cmiur contrit
Set humilié et que huivaft ct sululcvat,
il tue fiet cognoistre que c'estoit la plus
grande grâce qu'il mie pouvait fiuire que

t de me donner part aux estats qi'il a
Svotilli porter en sa vie et en sa mort
p iour nostre amour, en action de grices
de laquelle je dis un te Deum avec un
cSeur rempli de joie et de consolation au
fonds de l'âme, car pour la partie inféri-
cure, cl!c est laissée dans l'amertumne
qu'elle doit porter. C'est une blessure
et tire plnye qui sera difficile à guérir
et qui apparemment durera jusques à la
mort, à moins qu'il nc plaise à la divine
providence qui d ispose des coeurs: comme
il lity Vlaist, apporter quelque change-
ment à lestat des afraires ; ce sera quand
il Ily riaira et comrnc ilt ltiy plaira, sans
que les créatures puissent S'y opposer,
n'étant eni pouvoir de faire que ce qu'elle
leur permettra. Il estbien juste cepan-
dant, que nouis demeurions perduis ànouts
ruesmes et que nous ne vivions que de
la vie du pur abandon cei tout ce qui
nlous rc gairde. . .1

Fnricoiq ancien ovesqite de Québec.
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